
Messe de l’Assomption de la Vierge Marie
Homélie - prêtre Benoît de Menou

« Marie est notre phare : elle ne supprime pas la nuit, mais elle nous montre le port. »

L'Assomption, c'est Marie entrée dans la gloire de Dieu avec son corps et son âme. On pourrait se dire
: « C'est beau pour elle, mais qu'est-ce que ça change pour nous ? »

En réalité, Marie, aujourd'hui, est comme un phare dans la nuit : elle ne supprime pas la nuit, mais
elle nous montre le port. » Elle n'enlève pas les vagues, mais elle indique la direction et le but : la vie
éternelle auprès de Dieu.

En ce jour de fête, levons les yeux vers ce phare lumineux qu'est Marie. Osons contempler sa vie
humble et osons la prier. Le plus petit c'est celui-là qui est le plus grand au Ciel. Laissons la lumière
de sa vie nous rejoindre, pour que, même dans nos nuits, nous sachions qu'un jour, nous arriverons au
port avec elle, dans la maison du Père.

En elle, la victoire de Dieu est déjà accomplie. Elle est le signe que le mal, la mort, le péché n'ont pas
le dernier mot.
________________________________________
1. Marie nous apporte un chemin

En Marie, nous voyons ce que Dieu peut faire avec une vie entièrement ouverte à Lui.
Elle n'était pas reine dans les palais, mais une jeune fille de Nazareth, humble et discrète. La traduc-
tion littérale du Magnificat n'est d'ailleurs pas « il s'est penché sur son humble servante » mais « sur
l'humiliation de son esclave. » En disant simplement « Oui » à Dieu, elle a permis que le Verbe prenne
chair dans l'humanité la plus humiliée...

Avec elle, Dieu nous dit : « Voilà ce que je veux pour toi aussi : passer de l'humiliation humaine (c'est
la même racine: les mots humain, humiliation, humble, viennent de « humus », le terreau, comme
pour nous rappeler que l'élévation humaine vient du terreau de l'humilité. »
________________________________________
2. Marie nous apporte une présence

Au Ciel, dans son élévation, elle n'est pas éloignée de nous, comme une figure inaccessible. Au
contraire elle reste l'humble servante du Seigneur. Elle est proche, attentive, comme à Cana, où elle a
remarqué que le vin manquait avant même qu'on lui demande.

Marie n'attend pas que nous soyons parfaits pour nous aider. Elle vient dans nos manques, nos be-
soins, nos failles, et nous dit : « Faites tout ce qu'il vous dira. »

Elle est une mère qui accompagne ses enfants, nous aujourd'hui, jusqu'au bout.
En ce 15 août, nous célébrons que notre humanité est faite pour la lumière des doux et des humbles de
cœur, et non pour l'ombre de toute Principauté, toute Souveraineté et Puissance. Son règne est un
règne de miséricordre et non de domination. Nous sommes faits pour la vie et non pour le tombeau
même si nous passons par celui-là.

Alors en ce jour de fête REGARDONS-LA, PRIONS-LA-la et confions-lui nos familles, nos
épreuves, notre pays dont elle est la sainte patronne, l'Ukraine en ce jour de négociations politiques et
le monde entier qui s'inquiète : « Marie est notre phare : elle ne supprime pas la nuit, mais elle nous
montre le port et nous y conduit sûrement. » Elle nous donne de demeurer dans l'ESPERANCE !


